
LA VIE CATALANE DE SAINTE MARGUERITE

DU MANUSCRIT DE BARCELONE

I

Les Archives capitulaires de la Cathedrale de Barcelone ont recem-

ment litre un nouveau temoignage litteraire sur les d3buts du culte de

sainte Marguerite dans la peninsule iberique.' On sait qu'au rnoyen age

les futures meres lui etaient particulierement devouees et invoquaient son

aiuue pour un accouchernent heureux, et 1'on comprend, partant, la frequence

des ptieres qui devaient etre adressees a la vierge martyre d'Antioche, que

l'on croit du iv' siecle.

11 semble bier que cette devotion particuliere des femmes en couche

ait apparu au Nord de la France et en Angleterre au XII° siecle,' pour se

repandre de la, au cours du xIII°, dans le Midi,3 en Alleinagne, en Italie,

en Hongrie.°

i. Voir notre notice Les aVaria codicum fragmenta» des Archives capitolaires

de la Cathedrale de Barcelone, eScriniumn, I (1951), 13-18, avec 3 planches. Le ma-

nuscrit a recu, depuis, la cote 2o1.

2. Voy., sur le culte de la sainte, A. JOLY, La vie de sainte Marguerite (Paris

1879), introduction, et F. SoLEIL, La vierge Marguerite (Paris 1885) ; sur les textes

fran$ais qui lui out eta consacres an moyen age, P. MEYER, dans Histoire litt. de 10

France, XXXIII, 362 et suit., le meme, dans Notices et extraits, XXXIII, 261 et

suiv. ; sur les plus importants de ces textes, 1'excellente edition ELIZABETH A. FRAN-
e

cis, La Vie de sainte Marguerite, de WALE (Paris 1932; CFMA, LXXI) et l'ouvrage

le plus recent : Saeur Al. A. KLENRE, Three Saints Lives by Nicholas Bozon (St. Bo-

naventure, N.Y., 1947 ; ((Franciscan Inst. Publ.)), History Ser., I).

3. Voir notamment le texte, du xIII° siecle, conserve par une curieuse amulette

et public par M. C. BRUNEL dans Ad11, XXXVIII (1926), 385 et suiv. Pour une troi-

sieme redaction (C. BRUNEL, Bibliographic des manuscr. litt. en ancien proven¢al,

n.° 297, p. 87, a fol. 23), voir Fed. V. CHICHMAREV, dans RLR, XLVI (19o3), 545

et suiv.
4. Pour l'Allemagne, voir G. G. VAN DEN ANDEL, Die 1largaretenlegende, these

(Amsterdam 1933). Pour l'Italie, les versions signalees par C. FOLIGNO dans MLR,

VI (1911), 23 et suiv. Pour la Hongrie, nous noterons, enfin, que le choir du nom

de sainte 'Marguerite de Hongrie, fille du roi Bela IV, est d6, selon nous,

a la devotion dont l'usage venait de France: avant de voir le jour sur les cotes

dalmates, ''enfant fut vouee a Dieu par ses parents qui fuvaient leur pays devant

''invasion tartare de 1242-1244.
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2 ISTVAN FRANK

En Catalogne, it est tres rare que son nom soit donne en bapteme
avant le x111e siecle et c'est a la fin du meme siecle que parait remonter
le poerne, d'octosvllabes a rimes plates, dans lequel a fite adaptee en langue
vulgaire la 16gende latine de sa Vie.' On en connaissait jusqu'a present
deux manuscrits complets : l'un, conserve naguere a Madrid,' donnant
on texte de caractere catalan, l'autre, de Toulouse,' Ctant languedocien.
Cc dc-nier semble deriver d'une source catalane et is correction relative de
sa langue et de sa mctrique' situent sa version vers la fin du xiii' siecle.
S'il a exist6 tine redaction catalane a cette Cpoque - comme on est port'
a le croire -, le manuscrit de Madrid, bien plus tardif, n'en est qu'un
pale reflet : corrompu daps sa langue, it Pest Cgalement dans sa versi'fi-
cation.

Quoique fragmcntaire, et non moms corrompu, le nouveau manuscrit
apporte tine contribution pr&cieuse a la connaissancc de cc texte fort
malmen6 par le mediocre sens rythmique des remanieurs et des copistes
du xive siecle. C'est cette nouvelle copie que noes nous proposons de
publier dans le present article ou nous donnerons, brievement, apres
1'introduction, la description du manuscrit, des notes stir la ]angue du
remanieur, sur celle du scribe, et sur les rapports de cc texte aver les
autres manuscrits connus ; enfin le text', avec des corrections.

II

Non cot6 dans son lieu de conservation, le manuscrit a etc d6sign6,
avec deux autres, par le seul terme de Codicum fragmenta a Particle xi,
14 de l'inventaire sommaire public en 1949 par Al. ale chanoine J. Oli-
veras.9

C'est un cahier de trois feuilles doubles, de papier, mesurant
210 X 145 mm. line des feuilles Porte tin filigrane dont le repertoire

5. Le texte de la legende latine, attribuee a Theotime, est facilement accessible
dans l'ed. FRANCIS citee a la note 2 ; cf. 1'etude du meme auteur Bans PDILA, XI,II,
i et suiv., de meme que 1'6d. JEANROY indiquee ci-apres.

6. Collection du marquis de Castrillo. Cf. 1\fass6 i TORRENTS, Repertori, I, 390;
BRUNEL, Bibliographic, 14 et 104, no 42 et les editions citees plus loin, note i9.

7. Collection Daguilhon-Pujol. Voir BRUNEL, Bibliographic, So, no 275 et 1'ed.
signalee a ]a note 20.

8. Sur ]a date de ces manuscrits, voir les memes notes. C'est ]a facilite evidente
avec laquelle les infractions aux normes metriques et grammaticales se laissent redres-
ser qui permet de faire reculer l'origine de la version jusqu'au xrrre siecle.

9. J. OLIVERAS CAIIINAL, El problema dc la divisibilidad del continuo, Oracion
inaugural del curso academico 1949-2950 (Barcelone, Seminario Conciliar, 1949), 87-101,
appendice : Codicum in Sanctae Barcinonensis Eccle.siae segre,,atis asservatorzun
tabulae.
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LA lIE CATALANE DE SAINTE MARGUERITE 3

Briquets' signale, a Perpignan, un exemple date de 1424. L'ecriture de

notre manuscrit est cependant du siecle precEdent."

Le texte a etc copie sur une justification de 175-195 x 90 mm., conl-

prenant 14 a 17 lignes par page et un vers par ligne. Les abreviations

employees par le scribe ne donnent lieu a aucune observation particu-

liere; s2 les remarques d'ordre paleographique figureront plus loin, an bas

du texte.

III

L'examen des rifles ne permet guere de tirer des conclusions precises

sur la langue du remanieur auquel nous devons la version conservee

par le manuscrit de Barcelone, car dans sa versification flottante les fins

de vers et la mesure ne fournissent aucune garantie.

Sur un ensemble de 182 vers, it y a a peine 13o qui presentent des rimes

correctes, par ailleurs fort banales ; 13 it n'y en a que 28, en tout, oit la

rime et la mesure soient sans reproche. On notera que sur 16 vers qui ne

riment pas14 8 se trouvent Bans des passages qui sont propres a cc manus-

crit ; it a, de plus, S rimes faussees par la graphic sculess et 4 vers isolesss

auxquels ne repond aucune rime et qui lui sont egalement particuliers.

io. C. M. BRIQUET, Les filigranes, II, 402 et suiv ., n.° 7369.

ii. Rappelons que le depouillement de Briquet ne tient compte que des specimens

dates. L'exelnplaire de notre manuscrit prouve que ce filigrane etait connu en pays

catalan bien avant 1424.
12. Toutes les abreviations de la copie sont banales, mais elles ne sont pas

employees avec la meme frequence. En voici la liste : 10 n par tilde (qui s'etend

souvent sur une longueur de plusieurs syllabes), 20 de par d a boucle prolongee,

30 qne par q surmonte d'un tilde, 4° per par p barre et 5° Jizesu Christ par jhu et

tilde, xst et i suscrit : passing ; 6° e et nasale par tilde dans con2ensa (12), quern (102)

7° cr par une boucle suscrite Bans coerce (21, 63), et 8° apres 1, par un l barre daps

eavalers (5o) et vulers (125) ; 90 IT par un chapeau pointu dans Ares (158) ; 10° qui par q

et i suscrit (62) ; 11° -us par 9 dans teas (86) et dens (86, 172) ; 12° et par un signe

en forme de j, a partir du vers 111 seulement (111, 120, 124, 146, 155, 156, 180)

enfin, 130 les nombres par chiffres romains : un (passim), deux (157), sept (175) et

quinze (16).
13. Voici 1'enumeration des 26 rimes employees correctement dans ce texte

nous indiquons le nombre des distiques qui les contiennent au nombre de 3 et plus

a, ai, at, ant, anys, ar (14), at (io), ats (3), ent (5), er, ens (4), i (4), ir, 1st, it, o,

ons, or, ort ; aire, ana, anca , atge, eta, etas, ida.

14. conpaya : vida (22-23), betas : puela (38-39), dens : argent (44-45), ngalvat

esgart (46-47), prasons : lops (74-75), as : captens (96-97), vulers : cel (125-126),

erech : defendra (131-132), asi : torment (142-143), axida : mentir (174-175), arrats

ajust (180-181) ; la correction est facile dans astar : pecat (102-103), gardar : pecat

(148-149), tornar : pecat (168-169), dens : grans (136-137), valent : prat (32-33).

15. aust : Inerce (20-21), astava : pasa[va] (28-29), s'enseye(s)t : s'eneutet (48-49),

vi(u) : mi (54 55) ; node : inlumninada (4-5), abrival[s] : mendats (58-59), dent : jueu(s)

(106-107), ajustat(s) : piatat (176-177).
16. En plus du premier et du dernier, ce sont les vers 115 (-at) et 135 (-et).
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4 ISTVAN FRANK

Crews : feus (= CREDIS, FEUDU + s, vers 127-128) est la seule rime ca-
talane assuree, mais tramit : mala'it (=MAI,EDICTU, 72-73) et mays6 : gaisard6
(io-ii ), rays6: serm6 (8o-8i) en regard de bastons : barons (156-157) sont
egalement typiques, alors que ausi: m,erci (20-21, ms. coerce) est un gal-
licisme qui n'est pas inconnu a la meme epoque dans le Midi de la
France." Le couple respwondet : veritet, que le remanieur affectionne an
point de 1'employer a trois reprises (98-99, Io8-ro9, 129-130 ms. -ta.t) en
est peut-etre un autre.

Les rimes non catalanes, comrne p. ex. turmentar: far (144-145, au
lieu de fer) et la terminaison verbale en -atz (au lieu de -au) sont les pro-
vengalismes habituels des textes du XIVe siecle et marquent la persistance
de la tradition litteraire de 1'epoque des troubadours meme dans les textes
Ies moins soignes.

IV

E'etude de la langue du scribe nous montre que le lieu de la copie se
situe dans is Catalogne orientale.

a. Phonetique.

i. Le nombre des e pour a atones, et, inversement, des a pour e
atones, est tres eleve, non seulement dans les desinences comme Wade
(4, a la rime) ou ventra (15 ; -a dans touter les finales a groupe de con-
sonnes ), mais aussi a l'initiale et a l'interieur du mot comme dans salabrar
(celebrar, 13) et mentanidor (= mantanidor, 170). En syllabe aceentuee,
nous relevons la graphie a pour e dans fada (=fedu, 75), fadas (25), as-
(=es, 85), en diphtongue fau (=feu, 122).

2. De meme, moins nombreux, des it pour o atones : muri (7), lur
(18, 23, mais for 22), corumpiment (69) ; ou prives d'accent : desubra (165,
cf. desobra 79 et sopra 43), etc.

3. Entre voyelles, D tombe dans jueus (107, cf. 87, graphie), creensa
(96),malaat (73), malcita (166) ; it est note par s dans gasayar (ig), vesent
(142), lausar (67), ausi (14, 17, 20, 30), etc.

4. Devenu final, it passe, comrne - ts, a -iy: crew(s) (= CREDO, etc.,
86, 102, 124, 127), p ews (= PEDES, 155), v eu (= vocE, 94), feu (=FECIT, 8,
90, 122, 154, 155, 157).

5. Les nasales en fin de mot suivent les habitudes qui seront celles

17. Voy. par exemple, dans ]a version metrique de 1'Evangile de Nicodeme,
ecrite en Bas-Languedoc, aux vers 650, 2290, 2468 de 1'ed. H. SUCHI$R, Denkmkler,
r et suiv., et cf. LEVY, Prov.-Suppl. Wd rterbuch, V, 229 b.
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LA VIE CATALANE DE SAINTE MARGUERITE 5

du catalan moderne : chute a la finale absolue, p. ex., dans raysd (8o),

sc rnl 0 (81), l'andama (121), nlayti (121), etc. ; mais -ns an pluriel : barons

(51, 157), bastons (156), vilans (93), mans de meme to captens (97).

Seule exception: bon (11, 37, 125). Pour n final appuye, on a -nt dans

14 exemples (gent 166, talent 105, 167, cant 15, 77, So, 121, etc.) ; excep-

tion : tan (tan bela, 35, 38 et 54). Dans les invariables, -ns: gens (35),

dins (76, 116) et sons (103, 141 ; inais sen fi, 62). Il y a conservation,

apres consonne, dans earn (144), jorns (120), mais cf. gor (28) ; dissimila-

tion dans enverinat (105) ; palatalisation dans ant's (16), mais non dans

sans (17, 23).
6. Parini les palatales, nous notons le passage Bien connu de N+ v

intervocalique a y : seyal (152), seyadaa (152), gasayar (1g) ; cnseyat (=IN-

SANIAVIT, 48), conpaya (22), mais Senyor (passim,).

7. Le resultat de 1,+y est note ll dans vull (134), mais l dans vul

(151), miner (52), cavaler (50, 58), fil (110), y dans despuyar (154).

S. K+v progresse jusqu'a t dans dit (99), dita (130), malait (73), cf.

maleyta (166).

g. Notons, pour la graphic, la representation de l'affriquee palatale

Eonore par j devant a, o, u : lac (74), ja (113), horns (120), judeus (87, etc.),

ajuda (78), et ajes (63, 124) ; par g devant e : gent (166), verge (52), etc. ;

notation flottante dans le suffixe -atge : linage (92), linatge (95) et paratje

(93, cf. 37 corr.), et a la finale dans mig (139) et goyt (16S). Cf. encore

gor (=jorn 28).

io. La chuintante est orthographies generalement par x : axi (15),

pex (76), etc.

1r. Le groupe rR donne, dans tun exemple on it est secondaire,

r : poras (133). Cf. covernayre (1), nuyrisa (10), payre (14, 110, 131),

mayre (7).

12. Le groupe ND subit 1'assimilation : demanar (91), mais, cf. men-

dats (50, 59), etc.

13. De meme, le groupe Rs dans cos (=CORPUS 70, 146).

14. Devant consonne, L se vocalise dans entre•us lops (75) ; cf. aussi

alsiran (=ausiron `ils entendirent' So).

15. Interversion de st dans tots (50) et tantots (4) pour tost (56)

et tantost (12) ; cf. tostemps (67, 112, 184).

b. Morphologic.

16. Les regles de la flexion nominale, telles qu'elles etaient en

vigueur pour l'ancien provencal, sont inconnues a ce texte catalan qui a,

an cas sujet du singulier, nul ram (41) ; malvat (46), un cavaler (58), etc.
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Le remanieur lui-meme ne se faisait pas de scrupule d ' admettre en fin
de vers dens : argent (44-45), bolas : puela ( 38-39). Quant aux masculine
en -aire, -ador, on a covernayre ( i) en face de pescador (77).

17. Pour Particle, nous relevons , a cote de to, la, 1', plur. los, las,
les, la forme partieuliere se puela (39).

18. Le pronom personnel presente , ati cas sujet , eu, tit, it, eta; au
cas regime , lee formes toniques a mi, per el, d'ela!, per n6s, et les formes
atones mi, me, in', to ( ta), lo (complement direct) et li, •1 (compl. indirect
masc. et fem .) ; les formes du reflechi : se, si.

19. L'adjectif possessif est, indistinctement , rnon et to men, plur.
mos et los meus , fem. ma, m'; ton , • 1 teu, los tens, taP ; son sos et ses, sa,
ses; nostres , for et lur.

20. Les demonstratifs sont : cel, sels , aysel, eysels , eqesta; cf . aytal,
eytal, et les neutres o, aysd.

21. Les verbes offrent, au singulier de l'indicatif present, lee formes
ai (146 ), asper (` j'espere ', 130), crecli et creu (ioi , 131, 102), jac (74),
jrech (149), puc (`je peux', 153), ret ('je rends', 147), say (132), s6n
('je suis' , 95, 100, ioi ), vull et vul (134, 148 , 151) a la 1r" personne, ado-
ras (136), ames (179), as (96, 97), captens (97), crews (io6, 127), est ('tu
es', 62, 93), pots (84, 144, 145, 181), rots (125) a la 2°, a (152, 172), crew
(85), is et as (' il est', 43 , 45, S5), fa (Si), pren (6o), vol ( 162) a la
3° personne.

22. Les desinances personnelles du pluriel sont -ats a la 2°, -an et
-en (graphie -an) a la 3° personne : emariats ( 51) ; alsiran (` its entendi-
rent', 8o), an (83 ), anavan ( 2), ausiran ( ` its tuerent ', 87, 107 ), di_xOran
(178), Bran (35, 38, 176), ploraven (177), van (31), volgeren (18).

23. Au subjonctif present, on a : ajes (63, 124 ), fases ( 167) a la 2°,
estorsa (r71), guart (149), lox et las (64, 163, 79, pour `laisser'), sia (7o)
a la 3° personne.

24. A 1'imperatif : ajuda (78), cirv (182, poor `servir'), crew (r25),
di (92, 96), fay (66, 168 ), garda et regarda ( 69, 73, 166, 164 ), lexa (126),
salva (68, 161), trainit (72, 169), emanats (51, poor `amener').

25. An futur: e[s]posaray (142), farav (53, 152), mctray (58), pan-
dray ('je prendrai', 52), posaray (143) ; auras (141), por3s (133), saras
(182) ; aura ( 113), defendra ( 132), fara ( 102), Sara ( 112). An eonditionnel :
retria (' il rendrait , donnerait', ii).

26. A 1'imparfait : astava (28, de estar), aria (40, 42, 44), era (39),
gardava (25), pasa[va] (29), a la 3° personne.

27. Aux parfaits faibles : ausi ('j'entendis', 27, 'ii entendit', 14, 17),
muri (`il mourut ', 7) ; anet ( 59, 119 ), cuydet ( 118), s'eneutet ( 49, de enautar-
se), s'enseyet (=INS.ANIAVIT, 4S), gardet et regardet (61, 32), mandet (117),
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LA VIE CATALANE DE SAINTE MARGUERITE 7

praguet (g, de pregar), tardet (6) ; respondet (q8, io8, 129, 135 ; cf. respos,

94) ; comensa (12), rcclama (21), sa liura (150).

28. Aux parfaits forts : viu (je vis', 54), a la 1''° pers., ac (5, 47),

dix (15, 104, 18o), feu et fau ('il fit', 8, go, 157, 165, 122), fo (8 exemples),

pros (13, 61, 91, 158), promos (24), venc (121), vi (33), respos (94, cf. res-

pondet ci-dessus), a la 3° personne.

29. A 1'imparfait du subjonctif (3 pers.) : fes (22), tingues (9). Au

plus-que-parfait: decra (=DEBU RAT, 138), volgeren (18).

c. Vocabulaire.

30. An. vocabulaire, nous noterons 1'emploi de puela (39, 98), comxne

synonyme de donscla (34), de puncela (20, 92) et de tosa (passim), et

l'adverbe ivas (59, 72) qui signifie `vite, aussitot'.

V

La version du manuscrit de Barcelone (B)" s'apparente plus etroi-

tement a Celle de Madrid (M)" qu'a Celle de Toulouse ( T),2° tandis que le

fragment de Stockholm (S)" ne donne que 8 vers du prologue qui manque

a B. Celui-ci contient le gros de la Vie proprement dite qu'il conduit

jusqu ' aux debut du inartyre de la sainte . Son texte correspond aux vers

21-19o de M, avec, toutefois , de nombreuses additions et lacunes de

detail. Nous en resumerons les plus importantes , en joignant a cc r&sume

une Table qui permettra d'etablir avec exactitude les, concordances.

B commence an second vers du r&cit biographique qui debute , dans M.

comme suit :
22

(Teodosi hac nom so paire, 20

Patriarcha e governavre
Fo de Anti[o]cha longamentg.s

18. Dans la section qui leur est commune, B a 41 vers de plus que M (repartis

sur 14 passages, dont plusieurs sont manifestement fautifs), M a 29 vers (7 passages)

qui manquent dans B.
i9. Publ. par A. JEANROY, La Vie provenyale de sainte Marguerite, dans AdAl,

XI (1899), 1 et suiv., puis, sans la connaissance de cette publication, par V. CASTA-

NaDA, dans BRAH, XCIII (1928), 4o5 et suiv. Le manuscrit a passe en vente, a Paris,

en 1934; on ignore son lieu de depot actuel.

2o. Publ. par A. JEANROY, ed. citce. Ce manuscrit, copie en pays d'Agde (BRUNEL,

Bibliographic citee), est du xrv° siecle, comme B, M et S.

21. Leur caractere passe-partout a permis aux huit premiers vers du prologue

d'etre adoptes pour preceder une plainte de la Vierge copiee, vers Foix, sur les

feuillets de garde d'un manuscrit de la chanson de geste de Fouque de Candic. Pub].

par K. BARTSCH, dans JREL, XII (1871), 14 ; cf. BRUNEL, Bibliographic, rot, no 354.

22. Editions citees ci-dessus, note 19.
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8 IST G"AN FRANK

Apr^s 1'indication des origines de la Sainte, sa naissance est brie-
vement contee (vers 4-7), sa mise en nourrice (8-11), son enfance pieuse
(IZ-15), son adolescence et son vcru (i6-z4). [hacune de 4 vers, de part et
d'autre. ]

Son martyre est dQ ^ une rencontre avec Olibre, prefet paien, qui 1'a-
per^oit au milieu de ses compagnes gardant leurs troupeaut dans une vall^e
(z5-3i). [Ici B insere un developpement original, de 14 vers, sur la beaute
de Marguerite (32-45), passage interessant qui trahit 1'influence de la
pocsie lyrique cottrtoise.] Olibre convoite la belle bergere et 1'envoie
chercher (46-61). Refus et oraison de ^Targuerite (6z-79) ; retour des
massagers devant Olibre (80-87), qui la fait amener de force et la soumet
^ un interrogatoire, lui promettant de 1'epouser si elle^ consent a renier
le Christ (88-i13). [Plusieurs desaccords de 1 a 4 vers.] Refus, incar-
ceration (114-IZO) et second •interrogatoire de la Sainte (IZ1-r53). [Autres
d^saccords, de 1 ^ 8 vers.] 1~lle est livree a ses bourreaux (154-180), puffs
soumise ^ une troisieme tentation (ISI-18z} dont le recit est interrompu.

T^ABI,^ DI:S CONCORDANC$S D$S DiANliSCRITS B P.T b7

Fol. Ir --40 35-- 55-62 --8z
16-41 36-- 56-63 74--

57-64 75-83
58 - 65 - - 84
59-66 76-85
60 - 67
6r - 68

Fol. 3^

Fol. 3r 77 - 86
78 - -

6z - 69 79 - -
63 - 70 80 - 87
64-7r 8r-88
65-7z 8z--
66 - 73 83 - 89

b7 - 74 84 - 9o
48-55 6S - ^ 85 - -

Fol. zr 49 - 56 69 - 75 86 - 9r
Fol. I^ 50 - 57 ;0-77 87-9z

3x-52 51-58 71 - 78 - - 93
--37 3z-53 52-59 7z-79 --94
--38 33-54 53-60 73 - 80 - - 95
--39 34-- 54-6r --8r --g6

88-q8

89-97
90-99
9r - roo

Fol. 4^

9z -ror

93 - roz

94 -ro3

95 -ro4

96 - ro5

97-rob

98--

99 - -
I00 - IO7

ror - ra4

raz - ro9

ro3-rIo

ro4 - r r r

ro5-rrz

rob - rr3

ro7-rro

IOo



LA 6'112 CATALANE DE SAINTE MARGUERITE

Fol. 4"

-- 118

112 - 119

113 - 120

114 - 121

115 - -

116 - 122

117 - 123

1 IS - 124

119- 125

120 - 126

121 - 127

122 - 128

123-129

Fo1. 5r

124 - 130

1'25 - -

126--

127 - 131

128 - 132

129 - 133

130--

131 - -

132--

134 Fol. 5 "̀ Fol. 6r

135
136 139- 149 154 - 163
137 140 - 151 155 - 164

138 141 - 152 156 - 165

142 - 153 157-166
139

143 - 154 158 - 167
- - 140 144-- 159-168

133 141 145 -- 160- 16q

134-142 --155 161-170
--143 146-156 --171
--144 147-- --172
- - 145 148 - 157 162 - 173
- - 146 149- 158 163- -174
135 - - 150 - 159 164 - 175
136-147 151-16o 165-176

137- 148 152- 161 166- 177
138 - 150 153 - 162 167 - 178

TEXTE*

Petriarce fo covernavre

D'Entioxe lomgament.

Idoles anaven colent.

Tantots con ela fo nade,

Sant-Esparit l'ac inluminada.

E a que nos tardet gayre,

A lonch de terns marl sa mayre.

Teoderis feu-l'en portar

E praguet que l'en tingues en car

La nuvrisa an sa lnayso,

Qu'dl li retria bon gaisardo.

Tantost con ela comensa a perlar,

J11esu Christ pres a salabrar.

Quant son payre ho ausf,

9

Fol. 6"

168 - 179
16q - ISO
170 - 181

171 - 182

172-183
17J-184
174-185

175 - 186

176 - 187

177 - 188

178-189

179 - 190

ISO- 191

151 - 192

182 - 193

J. jr]

3

6

9

12

I. Apres l'initiale, une lettre barbouillee. - S. Initiale grossiere dans l'espace,

de deux lignes de haut, laisse en blanc pour recevoir une lettrine nn petit t est trace

7. lonch, corr. pouch. - 9. 1'en, supprimer. - 13. J11esu Christ, abrcge

* Nous aeons pourvu le texte des signes de ponctuation et des accents habi-

tuels, resolu les abreviations, comble [entre crochets] quelques lacunes de lettres, mais

nous nous sommes abstenu d'apporter a la copie la moindre modification rectificative.

Nous relevons ici quelques-unes de ses fautes ; d'autres encore, plus nombreuses,

ressortent avec evidence de la simple confrontation aver les mss. 117 et T.

IoI



10 ISTVAN FRANK

Maldix del ventra d'on axiy. 15
[f. 1V] [C]ant to [e]dada de xv. anys,

Ausf parlar de molt sans
Que volgeren lur sanch ascanpar is
Per Jhesu Christ a gasayar.
La punsela ca[n]t o ausi,
A Deu reclama merce : 21
Que la fes en for conpaya
D'eysels sans, de lur vida,
A Deu prongs sa castedat. 24
Fades gardava en hu[n] prat.
Hanch de donzela tan bela
Non ausi perla[r] sa par d'ela. 27
.1. gor ab ses fades astava,
.1. perfayt, Olibres, ne pasa[va]
Ves Entioxa e sercant 30

[ f. 2r] Sels qui Jhesu Christ van adorant.

,Regardet vas I. valent,
Qu'i vi la tosa an I. prat 33
Ab d'altres donselas :
Non Bran Bens tan belas,
Ne en tot son regnat, 36
De bon parti ne ad onrat,
Non Bran j[en]s tan belas
Con era se puela. 39
Pus frescha avia sa color
Que nul rain de naguna flor.
Sa cara avia taut blanca 42
Can es la neu sopra la brancha.
Pus blancas avia ses dens
Que no as negun rabatut d'argent. 45
Enperayso aysel malvat
Qui ac d'ela aytal asgart

[f. 2v] Que per pauc no s'enseyest, 4S
Aquf matex s'eneutet.

en marge, a l'intention de l'initialiste. - 15. Ce vers est repete, par une main con-
temporaine : [ 15a] Cal dix del ventra don axi. - 16. Le coin superieur droit du
premier feuillet ayant ete arrache, l'initiale de ce vers manque. - 24. Pour 1'A initiale,
memes observations qu'au vers 3 ci-dessus. - 26. Entre Hancla et de, de ajoute par
une main etrangere (essai de plume). - 27. perla parait biffe. - 30. D'abord estre,
avec -tre biffe et -er- suscrit. - 45. Dans ra batut, b- est tire de p-. - 52. Dans

ici et passim. - 22. f esA pour ses =sexes ? Qu'ela ses ? ; lor, corr. la. - 23. de lux
vida= ?. - 27. perlar, qui parait biffe, a supprimer. - 32. valent, c:,rr. -•aiat. -
37. Corr. De bon paratje ne d'onrat. - 38. Ms. istan= ? - 45, rabatut= ? -
48. Corr, enseyet, de INSANIAvIT. - 49. Corr. sera enautet. - 53. dupta= ? DMs. 11:
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LA VIE CATALANE DE SAINTE MARGUERITE 11

Ses cavalers a tots mendats

aBerons, la tosa m'emanats. 51

Si es verge, per nluler ]a pandray,

Si no, mon dupta na faray.

Hanc etas tan bela res no viu, 54

Domna la faray apres mi :

En loon palay la metray,

De mon regnat domna la faray.= 57
.1. cavaler, tost abrivat,

Ivas i anet, fas nos mendats.

Cant la pren a aportat, 6o

Gardet al sel, pros adorar

aRey del mon, to qui est sen fi, [f. 3r]

Senyor, ajes merse de mi. 63

No •m lex m'arma cambiar,

Ne lna vide en mal astar.

Jhesu Christ, fay mi alagrar, 66

E•1 teu nom tostemps lausar.

Salva 111'arma axament,

Garda-in de tot corumpiment 69

Mon cos no sia cambiat,

Ni mon seber, Senvor, mudat.

Angel to ivas mi tramit, 72

Garde•m del diabla melaIt.

Ara jac, Senvor, en prasons,

Si com la fada entre us lops, 75

E cone lo pex dins al filat

'Cant to pescador 1'a tirat. [f. 3°]

Ajuda tu, 9envor, a mi, 78

No•l las poder desobra mi.n

Cant o alsfran, sa rayso,

Que ab Jhesu Christ fa son sermo, Sr

Al perfayt se•n son tornats

E an-li-o axi comtats :

((Senyor, to no pots res acabar, S4

Que ela no as d'eytal astar

Que no creu los tens d^us,

Alas aysel c'ausfran los judeus.D 87

pandray, -r- ajoute an dessus de 1'a. - 67. temps surmonte d'un trait superflu. -

70. Entre cam- et -biat, une lettre barbouillee. - 71. senyor surmonte d'un trait su-

perflu. - 72. I,e -t de tramit est suivi d'un prolongement (lettre?) barbouille. -

76. f- de filat barbouille. - 83. comtas, avec -t- ajoute au-dessus de 1'a. - 85. D'abord

del pour deytal. - 87. D'abord jue pour judeus. - 93. D'abord t- ou b- pour paratfe.

druda. - 54. Corr. vi. - 6o. 'Corr. aportar. - 61. Corr. a orar. - 8o. o, suppri-

suer. - 9o. ses, corr. se. la, on : Decant ses huts feu t'alnanar. - 1i1. Allusion
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12 ISTVAN FRANK

[f• 4r]

[f. 4"]

[f• 5r]

Holibran fo fort irat

E tot son cor fo cambiat.
Devant ses feu amanar, 90
Pres-li novas a demanar
«Puncela, di-in ton linage,

Si est de vilans ho de paratje?D 93
Ela respos ab se veu planar
xDe bon linatge son, crestiana.D
((Ara di-In, qal creensa as, 96
Con as nom, ne con to captens ?D
La puela 1i respondet

E li dit a veritet : 99
((Margalida son apelada,

Cel Deu cfech per qui son formada.

E creu que•m fara astar 102
Ma vergenitat sens pecat.))

Lo perfayt dix malament,

Enverinat, de mal talent : 105
aCreus to Jhesu Christ per deu,
Aysel que ausfran los jueus ?n
Margalida li respondet : Io8
((Hoc cu, per bona veritet,

Payre, Fil de Deu, Jhesu Christ,
Tant bona fo nat e bona fo vist. III
1;1 tostemps fo e sara,

Ja son retina fi no aura.))
Veus Alibrans fo fort irat 114
E tot son cor fo cambiat.

Con fo dins en la ciutat,
Mandet-la en carser a gitar, 217
Que ab ayso la cuydet demnar
Que ela anet adorar sos deus,
Tot jorns dolents e greus. 120
E cant wench l'andama mayti,
Ffau-la vanir deviant si :
((Margalida, per to bontat, 123
Ajes inerce e piatat.
Creu mi de bon vulers,

Lexa los teus 'd6us del cel. 126
E si to d'ayso mi creus,

- ioi. Pour le C initial, memes remarques qu'au vers 8 ci-dessus. Apres qui : fui
biffe. - III. temps, comine an vers 67. - 117. Entre a et gitar : to ( ?). - 136. Entre

a la vie humaine du Christ; Tist=vccu. - 114. fo, supprimer. - 115. Vers a
supprimer, repris de 88-89. - 120. Sens ? - 135. Un vers manque avant on
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LA VIE CATALANE DE SAINTE MARGUERITE is

Domna seras de tots mos feus.D

Margalida li respondet 129

E a-li dita veritat

«Deus lo meu Payre crech,

Say que•m defends. 132

Que nom poras desviar

Del cami on vull anar.z

Lo malvat li respondet : 135

,(Si no adoras los ineus deus,

Delir to faray en foe grans

Delir to decra•m malament 138

Lay el mig del foch ardent.

E si nostres deus vols hobeir,

Amor auras, sens mantir : 141

Vesent de tots t'e[s]posaray asf,

Te posaray al turment!p

:Ilia earn to pots turmentar, 144

Alas a Parma no pots 1nal far.

Mon cos ay promes e donat

A Deu, que li ret castedat, 147

Per que vul tostems gardar

E prech-lo que•m guart de pecat.

Jhesu Christ sa liura per nos a wort : 150

Per el lo vul rebra fort.

Seyada m'a de son seyal,

Per que no puc prendra negun mal.n 153

Ladonchs la feu despuyar,

Las mans al pens 1i feu ligar,

[f. 5"]

[f. 6r]

E ab vergues e ab bestons 156

Ffeu-la batra a dos barons.

Margalida pres a lavar

Los huls al sel, Deus a pragar : 159

•Senyor, el teu nom asper,

Salva mi, per ton pleser.

Aysel que mi vol ausir, 162

Del Senyor nom lex delir.

Rey del mon, regarda-mi,

Per to piatat, desubra-mi : 165

los et meus, une lettre biffee. - 138. Dans delir, -r est suivi dune boucle dont on

n'apercoit pas le role. - 139. D'abord en pour el. - 141. Apres Am,vr : m biffe -

143. Initiale en surcharge sur une lettre illisible. - 144. car'nt to (retouche) to.

apres celui-ci. - 138. decra•m=degra•m, de deber. - 141. Corr. M'amor. -

142-143. Corr. Vesent de tots t'esposaray ; E si no, at turment to posaray. - 150. se

Hurd. - 163. Corr. Bel Senyor, no•m lexa delir. - 170. mantenidor. - 174. Corr.

1 05
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Garda-mi de la maleyta gent,
No•m fases mudar mon talent.

[f. 6y] Senyor, fay-vie en goyt tornar 168
Ma vergenitat sens pecat.
Tramit-ma tal mentanidor
Que m'estorsa d'eqesta dolor.s 171
Ela no a vagat a Deus a piegar,
E de farir, lo bacalar.
L'ancha fo axida, 174
De v11. lochs, sens mentir,
Que tots sels que•i Bran ajustats
Ploraven per piatat, 177
E dixeran : aMargalida,
Per que ames mes wort que vida?D
Lo perfayt dix, fall e arrats : 180
aDir-te pots que to ajust.
Cirv-lo e sass onrada...

- 152. seyal avec - a- ajoute au-dessus de 1'y. - 15J.A pres ratans : abreviation de et. -
168. goyt surmonte d'un trait . - 175. lochs surm-onte d'un trait . - 182. Entre lo et
sat-as : es biffe et e suscrit . - Sous l'initiale de ce vers , it y a un trait et en-dessous,
les lettres : Ealser, ce qui peut titre une reclame de fin de cahier . Le ms. M donne
a cet endroit : Cret lo e pots vivre ondrada , Dona seras de sa niesnada.

La sanch li feron exir, - 181 . Corr. t'as ajudat? t'a ajudadai ?

En publiant cc poeme hagiographique , en iSgp, Al. Jeanroy s'etait
resigne a imprimer parallelement , en entier , ses deux manuscrits : it ne
pouvait titre question , en effet, de combiner , dans un melange dit critique,
les elements si disparates de la version catalane at de la languedocienne.
Mais le texte de Madrid ne lui etait pas directement connu ; la copie Cas-
taneda, publiee en 1928, est evidemment inferieure a celie dont disposait
Al. Jeanroy ; les informations de Massei i Torrents reposent sur les notes
de Particle de 1928 et sur les doutes que celui-ci inspirait a sa same critique.

Le nouveau fragment est assez etendu pour justifier une nouvelle edi-
tion de la Vida de santa Margarida , edition qui devra titre basee sur un
examen direct du manuscrit , soul complet , qui a quitte la collection ma-
drilene dont it faisait partie pour un lieu de depot actuellement inconnu.
Le futur editeur devra done , avant tout , attendre la reapparition de son
texte de base auquel le notre aura mission d ' ajouter celles de ses lesons
qui sont digne 's d'interet.

Universite de Sarrebruck.
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